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D epuis le 25 août, la donne a
changé pour les élections ré-
gionales à La Réunion. Ce

jour-là, Paul Vergès a tenu une
conférence de presse pour annon-
cer l’imminence d’un scandale lié à
la route en mer. En novembre et en
janvier, des enquêteurs sont venus à
la Région Réunion pour tenter d’ob-
tenir des renseignements sur l’attri-
bution d’un ou plusieurs marchés.

La réponse de la Région Réunion a
alors été très étonnante. Dans un
communiqué adressé à certains mé-
dias, elle a dit en substance que ce
type de procédure est normal,
compte-tenu des sommes en jeu.
Rappelons que le coût initial de la
route en mer est annoncé à 1,6
milliard d’euros. Les marchés de la
digue et du viaduc, attribués au
même groupement, sont pour

l’heure estimés à 1,2 milliard.
Mais cet argument ne résiste pas à
la réalité. Depuis que la Région
Réunion existe, elle a été maître
d’ouvrage de nombreux chantiers.
Les plus importants ont été réalisés
sous la mandature de Paul Vergès.
Ce sont en particulier la route des
Tamarins, plus de 1 milliard d’euros,
le boulevard Sud de Saint-Denis,
plus de 300 millions d’euros, les dé-
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Paul Vergès a brisé la conspiration du silence

La nouvelle route du littoral au cœur
de la campagne des régionales
Le 25 août dernier, Paul Vergès avait annoncé l’imminence de l’éclatement
d’un scandale lié à l’enquête sur l’attribution des marchés de la nouvelle
route du littoral. Toute la campagne électorale des régionales s’est retrou-
vée bouleversée. L’union de la droite se fissure, et le chemin de fer devient
la proposition obligatoire de tout candidat.

L’attribution des marchés d’un chantier pharaonique pose question.
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viations de Saint-Benoît, Sainte-Ma-
rie et Grand-Bois. L’équipe de Paul
Vergès avait également lancé la
construction du nouveau pont de la
rivière Saint-Etienne pour un mon-
tant de plus de 100 millions d’euros.
L’attribution des marchés de ces
chantiers très importants n’ont fait
l’objet d’aucune enquête.

Communication très dis-
crète

Depuis lors, la Région Réunion était
restée silencieuse. Cette discrétion
tranchait avec le comportement ha-
bituel de cette collectivité si
prompte à communiquer dans tous
les domaines susceptibles de
construire la popularité de son pré-
sident, Didier Robert. Ce qui la
place dans le peloton de tête des
annonceurs publicitaires à La
Réunion.
Le 25 août, Paul Vergès a donné un
coup de pied dans la fourmilière,
annonçant de nouveaux développe-
ments pour l’enquête dans les se-
maines à venir et prédisant
l’explosion de l’union de la droite. Il
proposait à Didier Robert une issue
pour sortir de la crise par le haut :
se porter partie civile dans ce dos-
sier. La seule réponse apportée par
la présidence de la Région Réunion
est la promesse du dépôt d’une
plainte en diffamation contre Paul
Vergès.
Le 5 septembre, le sénateur a mar-
qué de nouveaux points. Il a annon-

cé que les éléments dont il dispose
lui permettent de conclure à la pré-
sence d’enquêteurs et d’un juge ve-
nus de Paris pour travailler sur le
dossier de la nouvelle route du litto-
ral.
Le 7 septembre, Zinfos974, Imaz
Press Réunion et Réunion Première
confirment les propos de Paul Ver-
gès. La Région Réunion annonce
alors qu’elle porte plainte en dif-
famation contre Imaz Press Réunion
et Réunion Première. Le démenti du
Parquet de Paris ne sera communi-
qué que lundi dans la soirée.

Où est l’union de la
droite ?

Ces ripostes n’ont pas empêché que
l’opinion constate les premières fis-
sures dans l’union de la droite. Un
plan B excluant Didier Robert est
avancé dans la presse. Toujours lun-
di dernier, lors de la conférence de
presse de lancement de la candida-
ture du président sortant, plusieurs
absences ont été remarquées. La
différence était flagrante avec les
conférences de presse de l’union de
la droite lors de la campagne des
élections départementales où la
présidente Nassimah Dindar, le sé-
nateur Michel Fontaine et l'ancien
député René-Paul Victoria avaient
pris la parole. Cela a fait ressortir
l’isolement du président sortant de
la Région Réunion. Didier Robert a
accentué le trouble en annonçant
que son premier grand meeting aura

lieu seulement le 18 octobre, soit
plus d’un mois après tous ses
concurrents les plus sérieux. Sur la
papier, l’union de la droite détient la
Région, le Conseil départemental et
l’essentiel des communes dont
Saint-Paul, Saint-Pierre et Saint-An-
dré. Elle peut donc avoir la garantie
de mobiliser fortement et rapide-
ment lors d’un meeting. Pourquoi
donc repousser aux calendes
grecques l’occasion de faire cette
démonstration de force de l’union ?

Tous pour le train

Le second bouleversement entraîné
par les révélations de Paul Vergès
est contenu dans les programmes
des candidats. Tous sont pour une
voie ferrée. La route en mer à 6
voies promise par Didier Robert a
un coût final qui n’est pas évalué. Si
comme il faut s’y attendre, les 1,6
milliard sont dépassés, alors il n’y
aura plus d’argent pour financer la
construction d’un chemin de fer.
C’est bien la preuve que personne
n’est convaincu que la nouvelle
route du littoral version Région
Réunion pourra se faire aussi facile-
ment, et qu’il est donc nécessaire
d’avoir un moyen de transport al-
ternatif.

M.M.
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À
La Réunion, la courbe du chô-

mage est loin de s’inverser. La
casse des grands chantiers par

Didier Robert et ses amis a cassé un
début de redressement. Elle a plon-
gé La Réunion dans le marasme, et
maintenu des dizaines de milliers de
jeunes dans le chômage.
Les élections régionales auront lieu
dans trois mois. La pression sociale
est intense. C’est ce qu’a rappelé
une manifestation de jeunes hier à

Saint-Pierre. Une centaine a bloqué
le rond-point des Casernes à Saint-
Pierre. C’est un point stratégique
pour relier le Sud sauvage au reste
du pays. En effet, compte-tenu du
retard pris sous la mandature de Di-
dier Robert pour construire la liai-
son entre la 4 voies du Tampon et la
route de Grand-Bois, ce carrefour
reste le seul point de passage qui
permet au flot de circulation d’évi-
ter le centre-ville. La manifestation a

donc entraîné d’importants embou-
teillages.
Michel Fontaine, maire de Saint-
Pierre, et Loïc Armand, sous-préfet
de l’arrondissement, ont reçu une
délégation de manifestants. Le
« JIR » annonce que les jeunes ont
obtenu la garantie de 30 emplois.
Pôle Emploi sera chargé du recrute-
ment.

A 12 semaines des élections régionales, la pression sociale monte. À Saint-
Pierre, des jeunes ont bloqué un rond-point pendant plusieurs heures. Ils
ont obtenu la promesse de 30 emplois.

Dans trois mois les élections régionales

Des jeunes obtiennent 30 emplois
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Témoignages

N ous abordons la 5e leçon qui montre
que Bello est en mode perdu. Il y a
encore 15 jours, elle régnait en mode
impériale sur la gauche qu’elle avait

eu le culot de réduire à sa personne. Ce n’est
pas le projet qui primait.
D’où son slogan enmodeBello.

Pour atteindre son objectif d’être seule à
gauche, sa technique, c’est la division. Elle avait
déjà divisé le PCR. Elle s’est assurée le concours
d’Annette pour diviser le PS. Elle était sur le
point de réussir le sale travail quand a surgi
l’union du Progrès et du PCR. Le réveil était dur :
Bello, l’icône, l’impériale, obligée de déclarer, di-
manche soir, qu’elle n’a pas d’adversaire à
gauche. La blague.

Quand on connaît l’orgueil qui habite cette per-
sonne, elle annonce à la télé qu’elle est prête à
trahir une fois de plus. Elle va utiliser ses amis
et amies, le temps qu’il faut, puis s’en débarras-
ser le moment venu. Dans sa tête, elle est déjà
prête. Pour connaître qui seront les prochaines
victimes, il vous suffira de bien noter les noms
qu’elle aura placé en haut de l’affiche. Elle n’au-
ra aucune pitié, car elle fonctionne “enmodeBel-
lo”.

Souvenez-vous. Aux 2e tour des dernières Muni-
cipales, elle appelle le Progrès pour obtenir un
soutien et des moyens. Comme, elle a soutenu la
dissidence d’un adjoint de Jean-Claude Fruteau
au premier tour, le Progrès lui demande en
échange de retirer son soutien à ce candidat de

la division qui se maintient au deuxième tour.
Elle fait traîner et finit par refuser le communi-
qué. Pourquoi est-elle habitée par tant de
haine ?

Cette 5e et dernière leçon de nos éditoriaux
s’adresse à ses amies et amis du premier tour
qu’elle s’apprête à trahir. En 2014, elle terminait
son premier mandat de maire à la tête d’une
ville de 100 000 habitants, arrachée après 50 ans
de lutte menée par plusieurs générations de
communistes. Elle était affublée de 62 % de vote
dès le premier tour dès le premier tour. La popu-
lation l’a mise derrière. Malgré cette position
délicate, elle mise sur la défaite du maire de
Saint-Benoît, au lieu de sauver Saint-Paul. Pour
justifier son refus, elle dira : « je ne peux quand
même pas me tirer une balle dans les pieds ».

Conclusion: elle s’est tirée 2 balles dans les
pieds, une à Saint-Benoît, une autre à Saint-Paul.
Pire : son ami adjoint dissident est passé à
droite. Grâce à elle, Saint-Benoît avait failli pas-
ser à Droite. On l’a échappé belle. Par contre,
elle a sacrifié Saint-Paul. Quel gâchis.
Avis à ceux et celles qui vont gaspiller un bulle-
tin pour cette personne. Elle fonctionne “enmo-
deBello”. C’est une chance exceptionnelle
d’avoir pu obtenir l’union du PCR et du Progrès
pour les Régionales de décembre.

J.B.

Édito

L’union du PCR et du Progrès,
une chance inespérée
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L e Comité Paritaire Régional
Interprofessionnel pour l’Em-
ploi et la Formation (COPA-

REF) s’est mis en place à La Réunion
ce vendredi 11 septembre 2015. Ce
comité assure les missions prévues
par l’article 45 de l’accord national
interprofessionnel du 14 décembre
2013 (voir annexe 1) et par l’article
L 6123-6 du Code du travail (voir an-
nexe 2) issu de la loi du 5 mars 2014,
et notamment : animer en région le
déploiement territorial des poli-
tiques paritaires interprofession-
nelles définies par le Comité
Paritaire National Interprofessionnel
pour l’Emploi et la Formation (CO-
PANEF) ; assurer la coordination de
ces politiques avec celles des pou-
voirs publics et des autres acteurs
de la formation professionnelle et
de l’emploi menées au niveau régio-
nal ; élaborer et fixer les listes régio-
nales des formations éligibles au
compte personnel de formation
(CPF), transmettre au Conseil régio-
nal un avis motivé sur la carte des
formations professionnelles ini-
tiales.

Le COPAREF est constitué par les
organisations syndicales de salariés
et les organisations professionnelles
d’employeurs à parité.
Le COPAREF organise ses missions
autour d’un conseil plénier qui
réunit régulièrement l’ensemble de
ses membres et de groupes de tra-
vail décidés par le conseil en fonc-
tion des sujets à aborder.
Le COPAREF a élu parmi ses
membres Didier FAUCHARD (ME-
DEF) en tant que président et Max
LEBON (CFE-CGC) en tant que vice-
président pour une durée de trois
ans à compter de ce jour.
Ces fonctions sont obligatoirement
partagées entre un représentant «
employeur » et un représentant «
salarié » qui alternent à mi-mandat.
Le président et le vice-président ont
la responsabilité : de préparer et
d’animer le conseil et le bureau, de
produire un relevé de décisions de
chaque séance, de s’assurer de la
mise en œuvre des décisions prises
par le conseil, de représenter le CO-
PAREF, de répondre aux sollicita-
tions après information ou mandat
du Conseil ou du Bureau.

Les sujets prioritaires qui devront
être traités rapidement par le COPA-
REF Réunion sont :
— Les listes CPF (Compte Person-
nel de Formation) qui cor-
respondent à la possibilité pour un
salarié ou un demandeur d’emploi,
depuis le 1er janvier 2015, d’accéder
à une
formation qualifiante, selon une
liste régionale décidée par le COPA-
REF
— La répartition de la part non af-
fectée de la taxe d’apprentissage ;
— La carte des formations initiales
professionnelles ;
— La carte d’apprentissage ;
— Le Contrat de Plan Régional pour
le Développement de l’Orientation
et de la Formation Professionnelle.
L’ensemble des membres du COPA-
REF affirme sa volonté de contri-
buer concrètement et activement au
développement de la formation pro-
fessionnelle, en lien avec les be-
soins et la professionnalisation des
entreprises de notre territoire. Le
COPAREF entend agir en partenaire
incontournable du paysage de la
formation.

Création d’une instance de dialogue social

Installation d’un COPAREF
Un communiqué diffusé hier annonce la création d’un Comité Paritaire Ré-
gional Interprofessionnel pour l’Emploi et la Formation à La Réunion. Cet
organisme regroupe les syndicats de travailleurs et les organisations pa-
tronales. Le communiqué décrit son objet.

Le COPAREF veut être un acteur incontournable du paysage de la formation.
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A près une première édition si-
gnée par la talentueuse Au-
drey Dardenne, une autre

grande voix réunionnaise s’installe
dans le fauteuil du directeur ar-
tistique des z’ACHarnés. Fidèle à
l’esprit qui a fait naître la troupe, Ni-
cole Dambreville nous promet à son
tour un moment inédit et riche en
émotions.

Une Maison du bonheur

A l’image des célèbres “Enfoirés”, ce
show unique s’organise dans le but
de soutenir l’œuvre sociale et soli-
daire de l’ACH. Créée il y a plus de
23 ans, l’association apporte son
soutien aux plus fragilisés de La
Réunion et de Madagascar. Sans lo-
cal dédié depuis ses débuts, elle
rêve d’un lieu qui serait le théâtre
de toutes ses actions au service des

plus démunis… Grâce à la générosi-
té de ses partenaires et des nom-
breux spectateurs des z’ACHarnés
2014, ce rêve devient une réalité.
Les travaux de « La Maison du Bon-
heur » sont lancés depuis plusieurs
semaines avec l’objectif de les ache-
ver début 2016 !
Depuis près d’un quart de siècle,
l’ACH, encouragée par ses 400 béné-
voles et soutenue par ses nombreux
partenaires privés et institutionnels,
mène de nombreuses actions pour
apporter chaleur et réconfort aux
blessés de la vie. Historiquement,
celles-ci se sont d’abord installées
au Sénégal avant de prendre place à
Madagascar et à La Réunion.
Dans la Grande Ile, c’est Antsirabé
qui retient une grande part de l’at-
tention de l’association. Depuis
2003, la ville accueille le Centre de
Vie « Les Terreaux de l’Espoir ». Pre-
mière « maison du bonheur » de l’as-
sociation, la structure s’occupe

d’une quarantaine de tout-petits et
de jeunes orphelins malgaches. Elle
leur apporte tout ce dont ils ont be-
soin pour s’épanouir dans leur vie
d’enfant et construire leur vie
d’adulte.

D'autrs actions
à La Réunion

L’ACH orchestre également de nom-
breuses actions sociales et soli-
daires à La Réunion. Celles-ci
touchent un large public, jeunes
comme moins jeunes, fragilisés par
les aléas de la vie ou le handicap
physique. Elles auront d’ici
quelques mois un lieu qui leur sera
entièrement dédié, une seconde «
maison du bonheur » pour l’associa-
tion. Pour financer sa construction
et les actions qui s’y dérouleront,
l’ACH organise des événements de
collecte de fonds : défilés de mode,
ventes aux enchères, galas,
concerts d’artistes réunionnais…
C’est au cours de l’un de ces
concerts qu’est née l’idée d’une
troupe à l’image des Enfoirés, que
beaucoup connaissent aujourd’hui
sous le nom de " z’ACHarnés "

Le premier spectacle des z’ACHar-
nés a été un véritable coup d’essai
pour l’ACH. Un coup d’essai pour le
moins réussi. Le 14 novembre 2014
au Petit Stade de l’Est, plus de 3 000
Réunionnais ont assisté à l’événe-
ment et 24 652 euros ont été collec-
tés pour le projet phare de l’ACH, La
Maison du Bonheur. La seconde édi-
tion des z’ACHarnés arrive à grands
pas. Elle promet à nouveau de nou-
velles aventures humaines et un
moment d’exception pour le plus
grand nombre. Comme l’an dernier,
la troupe se compose de près de 40
personnalités réunionnaises.

Samedi 14 novembre au Petit Stade de l’Est à Saint-Denis

Deuxième édition des z’ACHarnés :
solidarité avec Madagascar 
Musiciens, chanteurs, humoristes, présentateurs TV… donnent rendez-
vous pour un nouveau spectacle unique le samedi 14 novembre au Petit
Stade de l’Est. Un an après, jour pour jour, ils sont tout aussi nombreux et
motivés pour nous embarquer dans une nouvelle aventure “z’ACHarnée"!

Nicole Dambreville (2e en partant de la droite) est cette année la directrice
artistique.
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Atann pa i shavir sansidsou !
Konm koué nout péi la Rényon lé pou vréman anmayé. Nou sré pa malad
kansréti ? Pétèt nou na fort tansyon, pétèt nou na batman d’flan, pétèt in
maladi pa rokoni, mé nou néna sirman in nafèr pou ké, zis inn ti ralé pousé
marmay in pé an brinnzing, ala toudinkou ni rotrouv a nou an sharèt shaviré,
an ki si tèt. Zis inn ti simagri marmay sin pir la o ron pwin bas-tèr yèr pou
arèt tout. Inn ti néstan, té pé pi avans ni dovan, ni déryèr.

Dann radio i di konm sa, banna i rovandik in lanplwa. La i di, pou rézon lo
mèr la promèt a zot in lanplwa dann zéléksyon é konm zordi ankor na pwin
ryin, lo tan larivé pou bouz in pé. Banna lé pa gourman, i domann pa la linn
zis inn ti zanplwa édé i di. Si lo mèr la promèt pou vréman pou èt éli zordi fo
fé. Sanm pou mwin, pou bann mèr i dovyin plizanpli difisil, léta i donn pi
dotasyon, pou lo sid, la civis i raz la pint é kont pi si zinpo, domoun lé
ragoulé.

Minm si lo mèr na bon volonté, minm si li donn inn dé zanplwa édé konm si
konm sa li nyaboura pa donn travay tout, néna 170000 moun i atann. Si ni
sanz pa sistinm, si ni kontinié èk nout vilin manièr, konm ni di tou lo tan, ni
sava drwat dan lo mir, nou lé déza dan lo mir. Rozman tanzantan bann
marmay i rapèl a nou nout dovwar. Zot i domann pa la sharité, Zot i domann
travay. Atann pa i shavir sansidsou !

Justin

« Roul kari sou dori » – In kozman pou la rout

Zot i koné kréol koman i tir son z’asyèt manzé. Zot i koné bien na in l’ord pou sa : d’abor i
mète do ri, apré i mète lo grin, apré solman i mète kari. Rougaye sa i vien aprésa ! In pé i
armète salad par dsi lo total.. Sa i jène amoin pars lo zasyète lé tro sharjé. Sanm pou moin !
Dann kozman moin la nonm an-o-la, i diré k’i fé pa lé shoz konm k’i fo. In promyé sans ? I fé
tout an travèr. In dézyèm san ?, Kan ou i vé pa di la vérité, ou i tourn lo moun i koz avèk ou
dovan-déyèr é aprésa la pèrsone i konpran pi son dovan avèk son déyèr kèl koté lé déviré.
Pétète na d’ot sans. Kosa zot i anpans ? Arien ditou ! Touléka, lès pa dmoun roul azot kari
sou d’ri ! Fé travay in pé z’ot koko ! Fé bouy z’ot matyèr griz ! Zot va oir ké rant-rant ni pé
tazantan ète dakor rantre nou.

Oté
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